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Baptême de 

Tia Malval 

 

$XOQD\�DX[�SODQFKHV�
   Savez-vous que Fal, le Saint Patron du village, 

s’orthographie en fait Phal ? L’erreur provient d’une 

faute de transcription datant de la fin de la 

construction de la chapelle du château, devenue 

l’église du village, qui lui est dédiée, en 1535. 

   Cette année a vu la naissance chez Bruno et Axelle 

Gilliard de jumeaux, Gabriel et Matthieu, qui font la 

joie de leur sœur Gaëlle. Cette double naissance 

perpétue la tradition du village où des jumelles étaient 

nées il y a dix ans, Isaline et Justine Gentil. 

   Bienvenue aux familles Quencez et Bury-Fontaine 

qui ont emménagé dernièrement. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 &ODPDQJHV�
   Nous souhaitons la bienvenue aux familles 

Coulmier, Truffaut-Quintalet, Lassalle et Jacquesson 

qui se sont installées récemment. 

 

   Nous regrettons les départs de M. et Mme Pierre 

Tintenier et de M. et Mme Gérard Herbert dont les 

services dans la commune et les environs furent 

appréciés durant de longues années. 

 

   Deux commerces se sont ouverts dans le 

village : Champion Accessoires (tout 

pour la moto) et Mini Toys (jouets pour 

enfants et pour collectionneurs de 

modèles réduits de matériels 

agricoles). 

 

   D’illustres habitants du village ont participé 

à la fête communale des 10 et 11 septembre : 

les membres de la compagnie de cirque Djinko.     
 

 6RXOLqUHV�
   L’association Sports, Fêtes et Loisirs organise une 

brocante-vide-grenier lors de la fête patronale, début 

avril. 

 

�
%HUJqUHV�OHV�9HUWXV�
   Avez-vous déjà remarqué l’état des deux tableaux de 

l’église représentant l’un « le Miracle de Saint-

Memmie », et l’autre « Saint-Antoine de Padoue » ? 

Ces tableaux déchirés et tachés vont bientôt connaître 

une nouvelle jeunesse dès que le financement 

nécessaire à cette coûteuse restauration aura été réuni. 

 

   Le village a été fortement marqué par le décès de 

son ancien maire, Francis Quencez. 

�
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 9LOOHUV�DX[�%RLV�
   M. et Mme Collard, amateurs de jardinage et de 

fleurissement, sont heureux de vous faire partager leur 

passion au « Petit Clos », rue de la  Forêt 

Charbonnière, pendant l’été. 

 

 *LYU\�OqV�/RLV\�
   Le conseil municipal compte poursuivre 

prochainement la rénovation de l’église : 

remplacement de la toiture du versant sud-ouest et du 

clocheton, rénovation des boiseries du chœur et 

réfection du plancher permettant l’accès au clocher. 

Baptême d’Ethan Vautrelle 

Baptême d’Antonin 

Moncuit 

Baptêmes de 

Gabriel et Matthieu 
Gilliard 

4XHOTXHV�pFKRV�GH�QRV�FORFKHUV�
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(FXU\�OH�5HSRV�
   Je m’appelle Bococo (prononcer « beau 

coq haut ») et je suis l’ancien coq du clocher 

de l’église. Après 40 ans de bons et loyaux 

services à signaler la direction du vent, 

quelques points de rouille m’ont bloqué en direction du 

nord. On m’a donc remplacé et enfermé au fond de la 

sacristie. Quel triste sort ! 

Heureusement, grâce à un curé de passage, je viens de 

retrouver une seconde jeunesse dans le beau jardin de 

la maison de retraite des prêtres, à Châlons en 

Champagne, où je coule désormais des jours 

tranquilles. 

 

 *HUPLQRQ�
   L’effacement du réseau électrique et téléphonique a 

donné un tout autre aspect au cœur du village. 

 

   Des maisons viennent de changer de propriétaire et 

de nouvelles constructions voient le jour sur des 

terrains autrefois cultivés. Ces changements annoncent 

une évolution positive du village. 

 

L’église Saint-Martin rénovée accueille la messe une 

fois par trimestre. Il ne reste plus qu’à trouver de 

bonnes volontés pour donner un coup de main pour le 

ménage ou pour fleurir le jeudi après-midi précédent 

chaque célébration. 

 

 &ROLJQ\�
   La communauté de communes de la région de 

Vertus vient d’agrandir en le doublant, le groupe 

scolaire de Val des Marais édifié en 1992. Cet 

agrandissement permet d’accueillir 130 élèves en 

maternelle et primaire, mais aussi d’assurer le service 

de la cantine pour 80 d’entre eux. 

Ces enfants viennent du Val des Marais, Pierre-

Morains, Ecury-le-Repos, Vert-Toulon, Etrechy, 

Soulières, Givry-les Loisy et Loisy-en Brie. 

Souhaitons qu’ils sachent tirer profit du cadre qui leur 

est mis à disposition et profitent au maximum de 

l’enseignement qui leur est dispensé. 

 

   Après le décès de son épouse en avril 2004, M. 

Claude Michel a essayé courageusement de continuer 

seul son métier, assurant le travail du fournil la nuit, 

et la vente à la boulangerie le jour. Mais en 

2005, il a décidé de cesser son activité et 

depuis peu, c’est un jeune couple de rémois 

qui s’est installé, M. et Mme Luce et leur petite Laura, 

qui se sont bien intégrés au village. 

/RLV\�HQ�%ULH�
   M. et Mme Jean-Luc Camiat viennent d’ouvrir un 

gîte rural pouvant accueillir entre 4 et 10 personnes, 

augmentant et diversifiant l’attractivité du village. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 7UpFRQ�
   Le village s’agrandit ; trois couples ont encore 

emménagé cette année. 

   Le 4 septembre dernier, une rue a été baptisée du 

nom de Mélina Grosjean, en mémoire de cette 

habitante, grande résistante et qui fut déportée lors de 

la Seconde Guerre Mondiale. 

   L’association « Les Taxus », du nom des arbustes 

situés aux abords de l’église, s’est créée dans la 

commune et organise diverses manifestations pour 

financer la restauration du calvaire situé près de 

l’église. 

 

 9RLSUHX[�
   Le village a eu la joie de vivre cette année, deux 

mariages : celui de Sonia Gueudré et Frédéric Assier, 

le 13 août  et celui de Charlotte Guillaume et Florent 

Hémart, le 3 septembre. 

   De nombreuses constructions ont été réalisées au 

village. 

 

 0RUDLQV�OH�3HWLW�
   Bienvenue à M. et Mme Franck Lannié qui vont 

bientôt emménager. 

 

�

Lana Stépien a été baptisée le 03 

juillet : « Le moment le plus 

important a été la bénédiction de 

notre enfant, je vois ce geste 

comme une protection. Mais toute 

la célébration a été très forte. » 

Baptême 

de Matthieu Gravier 
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Nola Regnault a été baptisée 

le 21 août : « nous nous 

souviendrons 

particulièrement de la 

bénédiction de notre enfant 

entourée de nous, ses 

parents, de sa sœur, de ses 

parrain et marraine. » 

Capucine Piot a été baptisée 

le 16 octobre : « Son baptême 

fut un grand moment. Pour 

notre premier enfant nous 

avons vécu avec beaucoup 

d’émotion le côté familial et 

chaleureux de la cérémonie. 

Nous nous sommes sentis bien. 

La participation de l’ensemble 

des deux familles fut un grand 

moment de bonheur. » 

�
(WUpFK\�
   Après la reconstruction de la toiture et le 

remplacement de deux portes d’entrée, c’est cette 

année l’électrification de l’église et l’éclairage de la 

porte par deux spots qui ont été réalisés. 

 
 

 

 

 

 3LHUUH�²�0RUDLQV�
Nous avons accueilli deux nouvelles familles, 

M. Poilvert et son fils Yohann et M. et Mme Barassi-

Zaepfel, à qui nous souhaitons la bienvenue.  

Athénaïs, 2
ème

 enfant de Laetitia et Yannick 

PERSON, est née le 1
er
 octobre.  

Amélie Masset et Florian Champion préparent 

leur profession de foi. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

9LOOHVHQHX[�
   Bienvenue à M. et Mme Chemery et à Mme Moreau 

qui ont emménagé dernièrement. 

 

   La commune prépare déjà activement les jeux 

intervillages qui seront un événement marquant de la 

Pentecôte 2006, après que l’association Trécon-

Germinon-Villeseneux, ait gagné l’édition 2005. 

�

 

 

 

 

 

 

9pO\H�
   C’est avec plaisir que nous avons accueilli les 

familles Fléau, Hanny, Montelesne, Fabry et Ducellier. 

Bientôt ce sont les familles Benoit et Chameret qui 

vont prendre possession de leur nouvelle maison. 

Bienvenue à tous ! 

 

   Une plate-forme de compostage des détritus naturels 

est en cours de construction. 

 

   Il n’y aura plus de coupure d’électricité ; la ligne 

aérienne de 4 kilomètres a été enterrée. 

 

 

*LRQJHV�
   La Maison Familiale Rurale qui forme aux métiers 

viticoles, agricoles et équins a fêté son 50
ème

 

anniversaire.  

 

   Le village a été très affecté par le décès de son ancien 

maire, Maurice Barthélemy. 

 

   Le 12 avril 2005 est née Lynn-Maé Poucineau. 

 

   Le village a obtenu sa deuxième 

fleur au concours 

départemental de 

fleurissement. 

 

Dominique Laroche avec l’aide des relais-villages 

Alban Girardin a reçu le baptême le 
15 août : « le rite de la lumière, en 

particulier lorsque Camille a partagé 

la lumière avec son petit frère, a été un 

moment fort pour nous, ainsi que 

l’évocation des défunts » ; 
 

4XHOTXHV�pFKRV�GH�QRV�FORFKHUV��VXLWH�«�

Baptême de Gabrielle Michaudet : 
«par le baptême, nous voulons lui 

montrer le chemin »  
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9HUWXV�
« VIVIT POST FUNERA VIRTUS » 

("Le courage survit à la mort".) 

 

VERTUS… 2600 âmes peuplent ce charmant 

village, au cœur du vignoble champenois, qui vit au 

rythme du travail de la vigne. 

VERTUS, c’est près de 30 associations, 

sportives, musicales et culturelles pour occuper son 

temps libre. 

Trois concerts d’orgue au minimum sont donnés 

en l’église sur le superbe orgue Aubertin ; la chorale 

« Le Tourdion » et l’harmonie « Les Chardonnay » 

participent à de nombreuses manifestations dont la 

fête de la musique. 

« Les Ragraigneux » se chargent, quant à eux, 

de regrouper et valoriser tous les documents relatifs au 

passé de VERTUS et sa région. 

VERTUS, c’est aussi la crèche, les écoles 

maternelles et primaires, le collège, la maison 

familiale rurale, les résidences pour personnes âgées, 

les commerces et les services. 

Fleurs, photos, presse, prêt-à-porter et métiers 

de bouche maintiennent à bout de bras la vie du centre 

ville. 

On trouve tout à VERTUS, ou presque ! 

Tous les mardis, le marché anime les boulevards 

et son succès ne se dément pas. La fête, la foire et la 

brocante attirent également de nombreux visiteurs. 

Mais à VERTUS, on peut aller se promener. Les 

« trois fleurs » offrent un joli parcours fleuri dans les 

rues et ruelles aux noms savoureux, comme la ruelle 

du beau couvreur, des bons enfants ou de la treille. 

Sans oublier la découverte des lavoirs et fontaines, du 

puits St Martin, agréable plan d’eau peuplé de cygnes 

et canards, de quelques maisons à pans de bois et de 

très beaux jardins. 

VERTUS, un village où il fait bon vivre !! 
 

Michèle GERARD 
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//DD��FFRRQQIILLUUPPDDWWLLRRQQ 

rois jeunes de la paroisse du Mont-Aimé 

viennent de confirmer 

leur engagement vis à vis 

de l’Eglise, à Vertus. Il s’agit 

d’Alice Coulmier de 

Clamanges, Adrien Férat de 

Voipreux et Alexis Pougeoise 

de Vertus. 

« Afin de bien préparer ce moment important, 

nous avons participé à plusieurs rencontres, 

organisées tout au long des années 2004-2005, par 

Michèle Poiret et l’abbé Mainsant. Ces rencontres très 

enrichissantes nous ont permis d’approfondir nos 

connaissances acquises depuis nos premières années 

de catéchisme. 

Des sujets très variés ont été abordés, 

notamment l’Esprit-Saint et Dieu. 

Une rencontre avec notre évêque Gilbert Louis nous a 

donné l’occasion de mieux confirmer notre choix. 

Une journée à l’abbaye de Saint-Thierry, près de 

Reims a été organisée pour clôturer ce parcours. Tous 

trois avons trouvé cette journée particulièrement 

ressourçante et avons vécu des moments forts comme 

la prière avec les sœurs ou la célébration 

pénitentielle ». 

Alexis Pougeoise 

 

//HH��66DDFFUUHHPPHHQQWW��GGHHVV��00DDOODDGGHHVV��
4XªHVW�FH�TXH�OH�VDFUHPHQW�GHV�PDODGHV�"�

3RXU�TXL�"�3RXU�TXRL�" 

vec l’aide de Georges Coullié, diacre 

permanent au diocèse de Châlons, et de son 

épouse Christiane, l’équipe de laïcs qui 

s’investit dans les maisons de retraite pour les 

célébrations eucharistiques a réfléchi sur le sens 

profond de ce sacrement réclamé par quelques-uns. 

Le sacrement des malades est l'un des sept 

sacrements institués par Jésus-Christ. Il est administré 

aux personnes âgées, aux personnes gravement 

malades ou à celles qui doivent subir une intervention 

chirurgicale importante. Il peut être administré 

plusieurs fois. Seul un prêtre peut donner le sacrement 

des malades. 

Le pouvoir de ce sacrement est d’aider ceux 

qui en font la demande librement, à passer les épreuves 

douloureuses dans la foi, à rester debout et confiants. 

Célébrer le sacrement des malades, c’est appeler à la 

guérison des malades. Il n’est pas magique, mais 

devrait faire partie de la grande démarche de la vie 

spirituelle des chrétiens. 

C’est un sacrement du vivant. 
Marie-Jo Décarreaux 

T 

A 

Nicolas PLIQUE a reçu le baptême le 21 août : 

« C’était une belle cérémonie, simple et 

conviviale. Orlane était fière d’allumer son 

propre cierge de baptême pour accompagner son 

petit frère » 

/D�YLH�GH�OD�3DURLVVH�
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Louis MAINSANT, 65 ans, prêtre  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 

Michèle POIRET : Depuis combien de temps êtes-
vous prêtre ? 
L.MAINSANT : J’ai été ordonné en 1967, j’avais 27 

ans, cela fait donc 38 ans ! 
 

A partir de quel moment avez-vous eu ce désir ? 
Vers 8 ou 9 ans, je pense, c’est un désir d’enfance. Ce 

fut bien accueilli car je suis d’un milieu familial 

croyant ; ma grand-mère, par exemple, était ravie. 
 

Quel a été votre parcours ? 
Je suis entré au petit séminaire en 6

ème
 et j’y suis resté 

jusqu’au bac. L’année de service militaire, après mon 

bac, a été une rupture au regard des années antérieures. 

Hésitations et doutes m’ont envahi : « suis-je fait pour 

cette vie ? ». D’autant que bon nombre de mes copains 

ne continuaient pas…J’ai confié ces doutes au Père 

Carré de Fère Champenoise qui m’a répondu 

« viens » ! J’ai passé 6 mois sur la paroisse de Fère. Et 

c’est là, au contact des gens, que ma vocation a pris 

corps : je me suis vu et bien vu prêtre en paroisse ! A 

partir de là tout a été clair et sans ambiguïté : après une 

licence de théologie à Rome, j’ai commencé une thèse 

que j’ai vite abandonnée car j’avais besoin d’une 

insertion dans une paroisse. 
 

Qu’est ce qui vous a poussé à donner votre vie au 
Christ ? 
L’idée d’un métier bâti sur l’éternité : face à 

l’éphémère, aider les gens à réussir leur éternité car 

c’est fondamental ! 
 

Qu’est-ce qui vous rend heureux ? 
En premier lieu, de voir que l’avenir de l’Eglise est le 

souci de beaucoup et même quelque fois de personnes 

auxquelles on ne s’attendrait pas. C’est une source 

d’Espérance. Et puis les rencontres, l’accompagnement 

de tous ceux qui cherchent un sens à leur vie, le 

partage des temps forts heureux et douloureux de la vie 

avec les jeunes et les familles. 

 
Et qu’est ce qui vous soucie ? 
Eh bien aussi l’avenir de l’Eglise, la relève, le constat 

de l’absence des jeunes générations. 
 

 

 
 

 
 

 
 
 

 
 

 
 
 

Avoir le désir d’être prêtre, c’est un appel ? 
Disons qu’au départ, c’est moi qui ai eu l’idée mais 

s’est très vite posée la question de savoir ce à quoi 

Dieu m’appelait. 
 

Pourquoi selon vous les jeunes, aujourd’hui, sont-ils 
sourds à cet appel ? 
Ils ne sont pas sourds à tous les appels mais à celui de 

devenir prêtre : oui. Etre prêtre dans la société n’est 

pas valorisant ; on se moque même de celui qui 

exprimerait ce désir : « tu pourrais envisager mieux » 

peut tuer le désir naissant dans le cœur d’un jeune ! Je 

crois aussi, même si ce n’est pas la raison première, 

que le manque de souplesse de l’Eglise vis-à-vis du 

célibat n’aide pas, il faudrait qu’elle donne le choix… 

Et puis c’est un cercle vicieux, moins il y a de prêtre et 

moins on a l’envie d’y être, on a peur d’être seul ! 
 

Comment voyez vous l’avenir de l’Eglise ? 
L’Eglise de France sera très différente d’aujourd’hui : 

il y aura, je pense, des communautés de base où on se 

réunira pour partager sa foi, l’Evangile, l’Eucharistie. 

Des laïcs feront plein de choses, il y aura moins de 

baptêmes, de mariages par « tradition », mais le peu 

sera une vraie démarche de foi. Des convaincus, des 

convertis donneront envie à d’autres de cheminer. 
 

Que diriez vous à un jeune qui souhaiterait 
s’engager dans la prêtrise ? 
Réfléchis bien avant de t’engager, ne rêve pas car 

l’environnement n’est pas porteur mais si tu as bien 

réfléchi, alors vas-y car c’est un choix qui est porteur 

de bonheur ! 

 

 

 

 

 
 

Michèle POIRET : Vous avez plusieurs 
responsabilités dans la paroisse, avez-vous toujours 
été aussi active dans l’Eglise ? 
S.GUICHON : Oh non ! J’ai même abandonné toute 

pratique religieuse de ma profession de foi jusqu’à 

mon mariage. 

« Il s’agira de sensibiliser l’ensemble du diocèse à la situation de pénurie de 

prêtres que nous connaissons. Depuis 1997, il n’y a eu aucune ordination. Sur 

34 paroisses, 12 n’ont plus de prêtres résidents ; c’est pourquoi nous voulons 

mettre en valeur l’appel » 

Mgr LOUIS. 

 L’année 2005/2006 sera l’année de 
L’APPEL ! 

Appel de quoi ? De qui ? ENQUETE… 

��

 Sandrine GUICHON, 36 ans, 

mariée mère de 4 enfants, salariée à 

mi-temps au diocèse 
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Le mariage a été un engagement important et un acte 

religieux avant tout. Sa préparation a été source de 

redécouverte de la foi, tout comme les baptêmes des 

enfants. 
 

Comment, alors, est venu cet engagement ? 
Par l’inscription de mon aîné à l’Eveil à la Foi, l’idée a 

germé. Puis, face au manque de catéchiste, on m’a 

appelé. 
 

Vous avez prononcé le mot « appel » ? 
C’est une mission : on m’a posé une question qui a fait 

écho à quelque chose de présent en moi. Aujourd’hui 

je dis :oui,  c’est un appel ! 
 

Peut-on dire que Dieu appelle ? 
Oui ! Bien sûr ! C’est un laïc qui m’a posé la question, 

mais je crois que l’Esprit Saint se sert des autres pour 

nous adresser une mission : un appel de Dieu à le faire 

découvrir à d’autres. 
 

Alors à quoi Dieu vous a-t-il appelé ? 
A une vie de couple : je crois que l’étincelle qui naît 

entre un homme et une femme vient de plus haut. A 

une vie de mère de famille : j’ai remercié Dieu lors de 

ma première grossesse, j’étais capable de donner la 

vie ! Des événements m’ont aidé à comprendre que 

Dieu m’appelait aussi à aider d’autres à l’aimer : dans 

mon équipe de caté, l’enthousiasme  des enfants et des 

parents ; les rencontres avec d’autres laïcs : leur vécu, 

leur comportement ont été un déclic, un modèle à 

suivre. Et le décès de mon frère : face au vide, la 

question du sens de la vie : « tu es là pour faire quelque 

chose ! ». J’ai été, alors, pleinement consciente d’une 

mission notamment vis-à-vis des enfants. 
 

Aujourd’hui, que vous apporte votre engagement ? 
Plus d’ouverture, une remise en cause permanente de 

ma façon d’être avec les autres. Un 

énorme enrichissement culturel : étudier la Bible, 

l’histoire des religions est passionnant, mais aussi 

spirituel : j’ai découvert la prière qui ne faisait pas 

partie de mon vocabulaire et qui est devenue un besoin. 

Une deuxième famille : je vis pleinement l’expression 

« nous sommes tous frères » quand, à fin de la messe 

on prend des nouvelles des uns et des autres. On se 

sent lié par l’Amour du Christ ! 
 

Qu’est ce qui vous rend heureuse ? 
Quand j’entends le mot « maman » ! La vie de famille 

et son esprit, la convivialité entre  les catéchistes  et les 

parents.  
 

Qu’est-ce qui vous soucie ? 
De nature optimiste, je prends les difficultés au fur et à 

mesure. Bien sûr, je me préoccupe du bonheur de mes 

enfants et je me pose aussi la question de mes capacités 

au regard de ma mission. Mais je suis confiante, je 

crois en l’aide de l’Esprit Saint.. 
 

Si un de vos enfants souhaitait être prêtre quelle 

serait votre réaction ? 

Positive ! Si c’est son choix, je l’encouragerai. Il faut 

respecter le choix de chacun même si c’est douloureux 

et si ça ne correspond pas à ce qu’on avait prévu pour 

lui. Il faut encourager les vocations ! 
 

Comment voyez vous l’avenir de l’Eglise ? 

Je suis très confiante. Il y a un manque évident de 

prêtres, il va falloir « réveiller » les gens. Mais déjà des 

parents se mettent en route pour le caté, c’est 

encourageant ! C’est à nous de faire ce travail d’appel. 

C’est important cette mission que nous avons auprès 

des enfants car ils sont l’Eglise de demain et on 

attendra beaucoup d’eux. Je fais confiance à ce qu’on 

peut leur dire, il y aura des fruits, j’en suis sûre : 

l’Esprit travaille ! Il faudra aussi se rapprocher d’autres 

religions comme le protestantisme. 
 

Qu’auriez vous envie de dire à un autre laïc qui 
hésiterait à s’engager dans l’Eglise ? 

Je partirais de ma propre expérience et je lui dirais 

« c’est une véritable chance qui s’offre à toi, ce serait 

dommage de passer à côté de ce bonheur que Dieu te 

propose ».  
 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

Samedi 24 décembre : 

Veillée de Noël 

Eglise St Martin de Vertus à 19h 

Vendredi 24 février 2006 : 

Spectacle avec 

« Les Aventuriers de l’Appel», 

à 20 h 30 à la salle Wogner 

Mercredi 1° mars : 

Soirée « bol de riz » 

Salle Jeanne d’Arc à 18h30 

Mercredi 8 mars : 
Opération « pain-pomme » 

Salle Wogner à 12h

Mais, moi aussi je suis 

baptisé ! Alors… ça voudrait 

dire que, moi aussi, je suis 

appelé ? Appelé à quoi ? 

Et si j’y réfléchissais… 
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a catéchèse permet de découvrir la vie de Jésus, 

mais aussi les différentes grandes fêtes qui 

jalonnent notre calendrier ainsi que des mots 

forts tels que partage, amitié, tolérance, pardon, amour, 

joie, paix… 

Par le biais de rencontres régulières et/ou de 

rassemblements, les enfants peuvent s’exprimer et 

échanger. Pour les aider, des parcours ludiques et des 

moyens pédagogiques très variés :bricolage, chant, 

mime, vidéo… 

Ils sont également initiés à une vie spirituelle 

grâce à des temps de prière. 

Depuis octobre dernier, les séances de caté ont 

repris dans notre paroisse. De l’éveil à la foi à 

l’aumônerie, pas moins d’une trentaine de personnes se 

sont mises en route ou ont continué d’accompagner un 

groupe d’enfants sur le chemin de la foi. Pour la 

plupart, il s’agit de parents qui se sont lancés dans cette 

grande aventure. Bien entendu, ils ne sont pas seuls, 

mais soutenus par une responsable de niveau qui 

prépare avec eux les séances en répondant à leurs 

éventuelles questions. 

Cette année encore, la catéchèse accueille près 

de 130 enfants répartis par niveau. 

Il n’est jamais trop tard pour s’inscrire au caté. Même 

si votre enfant n’est pas baptisé, il peut venir et 

demander une préparation au baptême.  
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ien sûr, il y a d’ailleurs beaucoup de demandes 

sur notre diocèse de Châlons. 

 

Pour 2006, cinq adultes souhaitent être baptisés 

et quinze sont signalés pour la confirmation. On parle 

de catéchuménat. 

Bon nombre d’adultes n’osent pas en parler ou ne 

savent pas vers qui se tourner. Pour la paroisse du 

Mont-Aimé, cette année, une personne a fait sa 

demande pour le sacrement de l’eucharistie et deux 

pour la confirmation. Elles se mettront en route avec 

un groupe de paroles composé de catéchistes qui, suite 

à une formation pour la catéchèse, ont désiré aller plus 

loin dans leur démarche. 

 

 

 

 

 

 

D’autres groupes peuvent voir le jour si des 

adultes désirent également aller plus loin, soit pour 

approfondir leur foi, soit pour se préparer à l’un des 

sacrements de l’initiation chrétienne 

(baptême, eucharistie ou confirmation) 

 

 

 

Si vous voulez en parler et avoir plus de 

renseignements, vous pouvez contacter : 

Sandrine Guichon de l’équipe de conduite 

au 03 26 59 36 00 

ou l’abbé Mainsant au 03 26 52 23 52. 

 

Sandrine Guichon 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

L 
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Pour tout renseignement, n’hésitez pas à contacter 
la personne responsable de niveau : 

1
ère

 année de caté (enfants nés en 1997 ou en CE 2) 

Responsable : Sandrine Guichon – 03 26 59 36 00 

2
ème

 année de caté (CM 1) 

Responsable : Bénédicte Germette – 03 26 57 87 43 

3
ème

 année de caté (CM 2) 

Responsables : 

Catherine Narès – 03 26 52 01 71 

Sandrine Guichon - 03 26 59 36 00 

4
ème

 année de caté (6
ème

) 

Responsable : Isabelle Guillemard – 03 26 52 28 94 

Aumônerie (5
ème

 – 4
ème

 – 3
ème

) 

La catéchèse ne s’arrête pas à la profession de foi. 

Les jeunes ont la possibilité de continuer pour ensuite 

se préparer au sacrement de la confirmation. 

Contact : Abbé Louis Mainsant 

Presbytère de Vertus – 03 26 52 23 52 

L’éveil à la foi se retrouve le mercredi, de 10 h 30 à 

11 h 30, à la salle communale de Clamanges. 

Responsable : Monique Leherle – 03 26 66 44 32 

Dates des prochaines rencontres : 

14 décembre 2005, 1
er
 février 2006, 12 avril 2006 et 

le 14 juin 2006. 
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